
Bull. Mus. natn. Hist, nat., Paris, 4 e ser., 7, 1985,

section B, Adansonia, n° 1 : 105-110.

Contribution a Fetude du genre Hemionitis L.

3. La ramification de H. arifolia (Burm.) Moore (Adiantaceae)

et conclusions generates relatives a ce genre

P. Nicolas

Resume : La ramification caulinaire n'a pu etre observee que chez Hemionitis arifolia. Son
origine se situe dans le petiole, au niveau de la region basale d'une fronde necrosee. II existe

une connection vasculaire entre la trace rameale et la trace foliaire. L'evolution anatomique

de cet axe rappelle celle de la plantule issue de spore et celle de la bulbille. Deux especes seu-

lement ont ete etudiees chez le genre Hemionitis, mais des conclusions generates ont pu etre

etablies. Etant donne les similitudes qui existent entre H. arifolia et H. palmata, on peut

penser que ces observations peuvent sans doute s'appliquer a Pensemble du genre.

Summary : The cauline ramification could be observed only in Hemionitis arifolia. Its

point of origine is within the stipe, at the base of a dead leaf. There is a vascular connec-

tion between branch trace and leaf trace. The anatomical evolution of this rhizome recalls

that of the young sporophyte and that of the bulbil. Only two species of Hemionitis genus

were studied, nevertheless it has been possible to draw some general conclusions. Because

of the similarities between H. arifolia and H. palmata, one can think that these observations

very likely apply to the whole genus.

Pierre Nicolas, Laboratoire de Cytologie vegetale, Cytotaxinomie et Pteridologie, University

des Sciences et Techniques du Languedoc, Place E. Bataillon 9 34060 Montpellier Cedex,

France.

Nos etudes concernant Hemionitis arifolia (Nicolas, 1983a) et Hemionitis palmata

(Nicolas, 1984) ne nous avaient pas permis d'observer leur mode de ramification. D'ail-

Nayar
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nous disposons en culture
1

. Une telle formation n'est decelable ni chez les jeunes plantules

issues de spore, ni chez les jeunes bulbilles foliaires.

La ramification ne se rencontre que sur des portions tres agees de rhizome, ou ne sub-

sistent plus que les parties basales des frondes. Elle est initiee au niveau d'une feuille et pro-

Mais

1. Pour les techniques utilisees, voir Nicolas (1976, 1979 et 1983a).
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pu saisir les premiers stades de developpement de cette formation. La base de l'axe rameal

est beaucoup plus etroite que sa partie superieure et elle n 'adhere que tres faiblement au

petiole, ce qui pourrait expliquer les difficultes que Ton a a observer une ramification

encore en place. Sur la base petiolaire qui la porte on n 'observe aucune modification

morpho-anatomique. La morphologie de la ramification est semblable a celle du rhizome

adulte. Les frondes ont une insertion spiralee sur l'axe. Les racines sont emises sans rythme

precis, mais plusieurs d'entre elles peuvent etre initiees avant l'apparition de la premiere

feuille.

Compte tenu de ce que nous savons des genres Adiantum et Hemionitis, on peut sup-

poser que cette ramification est une fronde transformee en axe comme chez Adiantum
capillus-veneris L. (Nicolas, 1976) ou un appendice caulinaire forme a la base d'un petiole

senescent. L'etude anatomique va nous renseigner sur sa veritable origine.

ETUDEANATOMIQUE

La region apicale de l'axe presente une initiale caulinaire tetraedrique caracteristique.

Les cellules apicales des frondes et des racines sont identiques a celles observees chez les dif-

ferents axes de cette espece (Nicolas, 1983a). En ce qui concerne l'anatomie de l'axe, du

sommet vers sa base, on observe, successivement, une dictyostele typique d'axe adulte, puis

la serie classique : solenostele, siphonostele, et protostele (PI. 1, 2, 5). L'origine de la pro-

tost ele qui materialise celle de l'axe (PI. 1, 4, 5) se situe au niveau ou les deux poles du

xyleme petiolaire sont les plus rapproches ; c'est-a-dire au niveau de Pilot de cellules de

xyleme situe entre ces deux poles (PI. 1, /, 6 et Nicolas, 1983a). Plusieurs racines sont ini-

tiees avant remission de la premiere fronde. Elles peuvent etre visibles, quelquefois, des le

stade de la protostele (PL 1, 2) et surtout au niveau de la solenostele fermee. Toutefois,

remission de la premiere fronde se situe plus haut, a partir de la solenostele ouverte en

« U ».

DISCUSSION

Commenous l'avons deja signale a differentes reprises, la ramification caulinaire est

Hemion
facilement de l'organe emetteur. Mais nous ne l'avons jamais observee chez H. palmata.

La ramification ne se rencontre que sur des portions agees de rhizomes ou ne subsisted
plus que les bases petiolaires. Celles-ci ont done conserve une certaine activite ; leurs poten-

tiates organogenes sont-elles liees a leur age ou (et) a leur position (eloignement de l'apex),

ce qui releverait d'une correlation ?

Le rameau s'insere sur le tronc vasculaire, a I'interieur d'un petiole, en un point ou

cette vascularisation est plus ou moins separee des tissus corticaux grace a la desorganisa-
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PI. 1. 1, base du petiole d'une fronde vivante en CT ; presence de deuxHemionitis arifolia (Burm.) Moore
masses distinctes de phloeme (PH) et de xyleme (XY) ainsi que d'un Hot de quelques cellules de xyleme

(etoile) x 575 (P.A.S. —F.G.) ; 2 a 6, coupes transversales dans la region basale du petiole d'une fronde

senescente et necrosee, du sommet vers la base du bourgeon inclus dans les tissus petiolaires. La ramification

(RAM) se situe dans la region ou les tissus corticaux petiolaires (TCP) sont necroses (triangle). Les deux

groupes de cellules de xyleme de la vascularisation de la fronde (VFR) sont indiques par une fleche (P.A.S.

F.G.) ; 2, emission de la premiere racine (RC,) par la protostele de la ramification ; une autre racine (RC 2 ),

3, individualisation de la vascularisation de la ramification (RAM) x 230

la trace foliaire x 225

; 6, structure anatomi-

(P.A.S. —F.G. :

moins agee, est visible x 135

(coupe situee a 48 /un de la precedente)

(4, coupe situee a 16 /xm de la precedente

que, classique, de la base du petiole x 225 (coupe situee a 384 ^m de la precedente).

reaction PAS et coloration au fastgreen).

4, 5, emission de la trace rameale par

5, coupe situee a 168 ^m de la precedente)
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tion de certains d'entre eux. La ramification s'insere done sur des tissus differences : son

origine ne peut etre qu'une dedifferenciation interessant des cellules situees au voisinage ou

appartenant a la trace foliaire. II est illusoire de pouvoir saisir ce stade initial.

L'etude anatomique revele que la vascularisation du rameau est en relation avec celle

de la fronde. Cette formation, de type adventif, est totalement tributaire de la feuille. Nous

sommes ainsi en contradiction avec Nayar (1962) qui considere que « where branches occur

they are independent of the leaves ».

Cette ramification ne se developpe pas au niveau de la zone d'insertion de la fronde sur

le rhizome mais a une certaine hauteur dans le petiole. Elle rappelle celle de Adiantum

capillus-veneris (Nicolas, 1976) par sa vascularisation qui est egalement en relation avec

celle de la fronde. Mais on note cependant des differences. En effet, ici, lorsque la ramifi-

cation se detache, la base du petiole porteur persiste encore alors que chez Adiantum la

rupture s'effectue au niveau du rhizome. En revanche, Phypothese d'un tronc commun
fronde-ramification tel qu'il existe chez Adiantum hispidulum Sw. (Nicolas, 1979) est

exclue ici.

L'evolution de la vascularisation rameale ressemble :

1) a celle de Adiantum capillus-veneris (Nicolas, 1976) ou Ton observe un niveau a

solenostele ouverte qui se referme tres rapidement pour s'ouvrir a nouveau par la suite. Ce

n'est que plus tard que s'etabliera la dictyostele typique
;

Hemionitis
stele basale.

Commechez ces autres especes evoquees ci-dessus, dans la region basale de Taxe, en

particulier au stade de la solenostele fermee, de nombreuses racines se developpent avant

l'apparition de la premiere fronde. Cette proliferation peut sans doute s'expliquer par le fait

que la ramification a une base tres fragile et qu'elle doit etre a memed'assurer tres rapide-

ment sa survie.

HEMIONITIS

Hemionitis

qui se rencontrent en Amerique et Asie tropicales. Compte tenu de la grande difficulte a

obtenir du materiel vivant, nous n'avons pu etudier que H. arifolia (Burm.) Moore et

H. palmata L. Neanmoins, nous dresserons un parallele entre ces deux especes et tenterons

une synthese.

La morphologie des cellules apicales des axes, des frondes et des racines, chez les deux

especes, est semblable. II en est de memede l'orientation des apicales foliaires : le plan de

symetrie de l'apicale est oriente perpendiculairement a l'axe longitudinal de l'organe emet-

teur.

La trace foliaire est unique bien qu'elle soit constitute de deux groupes distincts de
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xyleme. Nous avons pu mettre en evidence chez les deux especes, entre ces deux groupes de

xyleme, un ilot de cellules de xyleme dont la presence n'a jamais ete signalee. De meme,
nous avons mis en relief une masse cellulaire tres particuliere (cellules lignifiees ?), coiffant

la partie concave de la trace foliaire, propre a H. palmata. Ceci constitue a nos yeux un

caractere systematique interessant.

Chez la jeune plantule issue de spore, la parite fronde-racine subsiste beaucoup plus

longtemps chez H. palmata. De meme, la vascularisation caulinaire de H. arifolia est plus

complexe (dictyostele composee de plusieurs meristeles) que celle de H. palmata (solenostele

ou dictyostele a 2 meristeles).

Chez ces deux especes, des bulbilles foliaires se developpent sur le limbe de n'importe

quelle fronde adulte. Elles sont relativement plus nombreuses chez H. palmata que chez

H. arifolia ou Ton ne peut en compter qu'une a trois sur une memefronde. Ces formations

epiphylles se developpent au fond d'un sinus foliaire (region basale du limbe chez H. arifo-

lia). Nous sommes conduit a penser qu'il existe un rapport entre la profondeur d'un sinus

et la presence d'un tel bourgeon. Nous avons pu constater que toutes les bulbilles sont fonc-

tionnelles, leur cellule apicale d'axe se differenciant tres tot. Mais quel que soit leur nom-

bre, une seule bulbille se developpe en un axe feuille et poursuivra plus ou moins longtemps

sa croissance sur la fronde. II s'agit sans doute d'une inhibition de correlation.

Les premieres frondes initiees par la bulbille peuvent, a leur tour, porter des formations

epiphylles ; elles ont done des potentialites qui manquent aux premieres frondes du jeune

sporophyte issu de spore. On a deja note une telle particularity chez Adiantum capillus-

veneris L. (Nicolas, 1976), mais cette precocite concerne alors la formation de sores.

La vascularisation de la bulbille se raccorde a celle du limbe au voisinage de la bifurca-

tion d'une nervure. L'evolution de la vascularisation de 1'axe est la meme chez les deux

especes et elle est semblable a celle des plantules issues de spore ; elle debute par une pro-

tostele.

Plusieurs racines, generalement initiees au niveau de la solenostele, sont visibles avant

l'apparition de la premiere fronde. Quelquefois, chez H. arifolia, la premiere racine est

emise par la protostele. Commedans le cas de la bulbille caulinaire de Adiantum capillus-

bien qu'ils soient tres fugaces.

Hemion it is

Hemionitis

H
chez des individus relativement ages. Cette espece se ramifie-t-elle ?

La ramification de H. arifolia est tres singuliere : 1'axe est une formation adventive qui

se developpe a l'interieur d'une base petiolaire, le reste de la fronde ayant disparu. Une par-

tie des tissus petiolaires manque et la vascularisation du rameau se raccorde a la trace

foliaire sans qu'il y ait modification de la structure anatomique de cette derniere. Cette ori-

gine tardive, la fronde etant senescente et necrosee, conduit a penser que ces tissus vascu-

Mais
aucune regie.

Le point de liaison entre le rameau et la vascularisation foliaire est de diametre reduit,

ce qui explique sa fragilite et peut-etre aussi l'initiation precoce de racines, souvent avant

remission de la premiere fronde. En depit de son origine adventive, 1 'evolution vasculaire

de cet axe est de type classique.
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H,

H. arifolia

H. arifolia m
tive, par bulbilles foliaires, joue un role tres important, comme c'est egalement le cas chez

de nombreuses autres fougeres. Mais ce qui nous parait le plus original, ici, c'est le mode

de ramification « intra-foliaire » qui n'a, a notre connaissance, jamais ete decrit jusqu'ici.

Dans ce genre, aucune ramification caulinaire typique ne parait exister. Cette absence

est-elle liee, par une sorte de compensation, a la formation de bulbilles foliaires ou de bour-

geons adventifs que nous venons d'evoquer ?
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